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Il existe des paroles de l’Évangile qui, par leur force, traversent les siècles comme un écho à
la fois dérangeant et profondément actuel. L’une d’elles est celle-ci, prononcée par Jésus-
Christ en contemplant le Temple de Jérusalem :

« Voyez-vous tout cela ? En vérité, je vous le dis, il ne restera pas
ici pierre sur pierre : tout sera détruit. » (Matthieu 24, 2)

À première vue, cela peut sembler n’être qu’une prophétie historique de plus. Mais en réalité,
cette parole renferme une profondeur théologique, spirituelle et pastorale qui interpelle
directement l’homme d’aujourd’hui. Car cette phrase ne parle pas seulement d’un édifice…
elle parle du cœur humain, des structures auxquelles nous faisons confiance, et du jugement
de Dieu sur tout ce qui n’est pas fondé sur Lui.

1. Le contexte historique : une prophétie accomplie
Pour comprendre l’ampleur de ces paroles, il faut se replacer au Ier siècle. Le Temple de
Jérusalem n’était pas seulement un lieu de culte : il était le centre religieux, politique et
affectif du peuple juif. Il symbolisait la présence de Dieu.

Lorsque le Christ annonce sa destruction, Il évoque quelque chose d’impensable.

Et pourtant, cela s’est produit.

En l’an 70 après J.-C., l’armée romaine, sous le commandement de Titus, rasa Jérusalem. Le
Temple fut détruit jusque dans ses fondations. Cette prophétie s’est accomplie avec une
précision saisissante.

Mais le Christ ne parlait pas seulement de l’histoire.
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2. Le sens théologique : quand Dieu renverse ce qui
n’est pas éternel
La phrase « il ne restera pas pierre sur pierre » possède une dimension profondément
théologique : elle révèle que tout ce qui n’est pas fondé sur Dieu est, en fin de compte,
fragile.

Le Temple, bien que sacré, avait été corrompu par des intérêts humains : pouvoir,
commerce, hypocrisie religieuse. Rappelons-nous comment le Christ chassa les marchands.
Ce n’était pas seulement une critique morale, mais un jugement spirituel.

Dieu ne détruit pas par caprice. Dieu purifie.

Cette logique divine se retrouve tout au long de l’histoire du salut :

La tour de Babel, symbole de l’orgueil humain, est dispersée.
Sodome et Gomorrhe, corrompues moralement, sont jugées.
Israël lui-même est purifié à travers l’exil.

Au cœur de tout cela se trouve une vérité à la fois dérangeante et libératrice :

Dieu permet que nos fausses sécurités s’effondrent afin de nous offrir quelque
chose d’infiniment plus solide : Lui-même.

3. Le Christ, le nouveau Temple : le véritable
fondement
Après avoir annoncé la destruction du Temple, le Christ introduit une réalité nouvelle :

Lui-même est le nouveau Temple.

« Détruisez ce temple, et en trois jours je le relèverai. » (Jean 2, 19)

Il ne s’agit plus d’un bâtiment de pierre, mais de son Corps, de sa présence vivante. Et, par
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extension, nous sommes nous aussi des temples de l’Esprit Saint.

Cela change radicalement la perspective :

Ce n’est plus l’extérieur qui importe le plus, mais l’intérieur.
Il ne s’agit plus de structures visibles, mais de communion avec Dieu.
Ce n’est plus la pierre qui soutient la foi, mais le Christ Lui-même.

Voici le cœur du message : tout ce qui n’est pas construit sur le Christ finira par
s’effondrer.

4. « Il ne restera pas pierre sur pierre » aujourd’hui :
une lecture contemporaine
Si nous regardons le monde actuel, cet avertissement prend une force impressionnante.

Nous vivons dans une culture qui a construit de nouveaux « temples » :

La réussite professionnelle
L’argent
L’image publique
L’autosuffisance
L’idéologie

Et pourtant, nous assistons de plus en plus à des effondrements :

Des crises personnelles profondes
Des familles brisées
Des sociétés désorientées
Une perte de sens

Il n’est pas difficile de reconnaître que beaucoup de ces structures ne sont pas édifiées sur la
vérité de l’Évangile.

Et alors, la parole du Christ résonne de nouveau :

« Il ne restera pas pierre sur pierre. »
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Non pas comme une menace, mais comme un avertissement plein d’amour.

5. Application spirituelle : sur quoi construis-tu ta vie ?
Ce passage nous oblige à nous poser une question radicale :

� Sur quoi suis-je en train de construire ma vie ?

Car nous construisons tous quelque chose :

Des relations
Des projets
Une identité
La foi (ou son absence)

Mais tout ne résiste pas au temps, à la souffrance ou à la mort.

Le Christ Lui-même nous donne la clé dans un autre enseignement :

« Celui qui écoute ces paroles que je dis et les met en pratique
ressemble à un homme prudent qui a bâti sa maison sur le roc. »
(Matthieu 7, 24)

Voici la différence :

Le sable → ce qui est superficiel, immédiat, émotionnel
Le roc → le Christ, sa parole, sa volonté

6. Une pédagogie divine : Dieu permet les crises
D’un point de vue pastoral, ce message est très important : souvent, les « effondrements »
dans notre vie ne sont pas des châtiments, mais des appels de Dieu.
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Lorsque quelque chose s’écroule :

Un travail
Une relation
Un projet
Une sécurité intérieure

Nous pouvons réagir avec désespoir… ou avec foi.

Car peut-être que Dieu enlève des pierres qui n’auraient jamais dû soutenir notre vie.

En ce sens, « il ne restera pas pierre sur pierre » peut devenir une grâce :

� l’opportunité de reconstruire à partir du Christ.

7. Clés pratiques pour vivre ce message aujourd’hui
Comment mettre cet enseignement en pratique dans la vie quotidienne ? Voici quelques
pistes concrètes :

1. Examine tes « temples personnels »

Fais un examen sincère :

Qu’est-ce qui occupe le centre de ta vie ?
Qu’est-ce qui te donne de la sécurité ?
Qu’as-tu peur de perdre ?

C’est là que se trouvent tes « pierres ».

2. Renforce ton fondement spirituel

Prière quotidienne
Lecture de l’Évangile
Vie sacramentelle



« Il ne restera pas pierre sur pierre » : l’avertissement du Christ qui
résonne encore dans notre monde | 6

Catholicus.eu Les catholiques européens en français | 6

Non comme une obligation, mais comme une racine.

3. Apprends à accueillir les crises avec foi

Lorsque quelque chose s’effondre, demande-toi :
� « Qu’est-ce que Dieu veut m’enseigner ici ? »

4. Construis à partir de l’éternel

Investis dans :

L’amour véritable
La famille
La charité
La vie intérieure

Cela ne s’effondre pas.

5. Vis avec une perspective eschatologique

Le Christ ne parlait pas seulement du passé, mais aussi de la fin des temps.

Tout ce qui est temporel passera.

Mais ce qui est en Dieu demeure.

Conclusion : de l’effondrement à l’espérance
La phrase « il ne restera pas pierre sur pierre » peut sembler dure, voire inquiétante. Mais en
réalité, elle est profondément porteuse d’espérance.
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Parce qu’elle nous libère des illusions.

Parce qu’elle nous rappelle l’essentiel.

Parce qu’elle nous invite à construire sur le roc.

Dans un monde où tout change, où tout semble vaciller, le Christ ne nous promet pas la
stabilité dans les choses… mais en Lui.

Et cela change tout.

Aujourd’hui plus que jamais, cette parole n’est pas seulement une prophétie : c’est
une invitation.

� À laisser tomber ce qui n’est pas vrai.
� À reconstruire à partir du Christ.
� À vivre une foi qui ne s’effondre pas.

Car lorsque tout s’écroule…
Dieu seul demeure.


